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SAUVETELR SECOLURISTE DU TRAVAIL

LA VICTIME PEUT
PARLER ET DONNE
DES INFORMATIONS
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LE FAIT QUE LA PERSONNE
PORTE SES MAINS A LA GORGE
EST LE SIGNE
CARACTERISTIQUE DE L'ETOUFFEMENT
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D'AUTRES SIGNES
ANORMAUX PEUVENT ETRE
PERCUS:
- SLELIRS ABONDANTES
- LE BRAS OU LA JAMBE
NE BOUGE PLUS
- IFFICLLTE A PARLER
- BOUCHE DEFORMEE
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D'AUTRES SENSATIONS PENIBLES
PELVENT ETRE EVOQLEES:

- FROID MALGRE LA TEMPERATLRE
AMBIANTE

- DOULELIR ALl VENTRE

- DIFFICLLTE A RESPIRER, ETC.

LA VICTIME :

- SUIT-ELLE UN TRAITEMENT 7

- A-T-ELLE ETE RECEMMENT HOSPITALISEE 7
EST-CE LA I* FOIS QU'ELLE
A CE PROBLEME ¥

- EST-ELLE ENCEINTE 7
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SAUWETEUR SECOURISTE DU TRAVALL

%‘ : LA VICTIME SE PLAINT DE BRULURES :

THERMIQUES
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CHIMIQUES

LA VICTIME SE PLAINT D'UNE DOULELIR

L'EMPECHANT DE FAIRE GEETMH‘E_',HCU‘-IEHENTE

ELLE SE PLAINT D'UNE PLAIE
QUI NE SAIGNE PAS hBﬂHDM]w‘EHT !
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PARFOIS LA VICTIME
NE PEUT PAS PARLER,
ON NE SAIT PAS
CE QUI S'EST PASSE !
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SAUNVETELUR SECOURISTE DU TRAVAIL

LES SIGNES NON

EVIDENTS

LA VICTIME EST-ELLE
CONSCIENTE 7
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Sl LA VICTIME NE REPOND PAS

ALX ORDRES
OU AUX QUESTIONS SIMPLES,
ON PEUT CONSIDERER
QUELLE EST INCONSCIENTE !
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Sl APRES
2 INSUFFLATIONS ¥

LE SST CONSTATE
OUE LA VICTIME NE
REASIT PAS

1] Sl ELLE EST INCONSCIENTE,
RESPIRE T-ELLE 7

{ REFLEXE DE TOLX
MOUYEMENT...)
L PELIT
CONSIDERER QUL

NE RESPIRE PAS !

Sl LE SECOURISTE NE PERGOIT
AUCUN SOUFFLE PENDANT 10 SECONDES,
ON PEUT CONSIDERER QUE LA VICTIME

Y A ARRET DE
LA CIRCLLATION
SANGUINE.

*Insuffler : Souffler
da |'air dans

Un saignement trés abondant
peut étre fatal a la victime
en moins de 2 minutes.

Un arrét cardio-respiratoire

provogué par un

étoufferment, un malaise
cardiague ou une
électrisation peut entrainer
en 3 ou 4 minutes
des lésions irréversibles
au cerveau.

g2 paumons de (& wiclime
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PLUS LE NIVEAL
D'URGENCE EST ELEVE

PLUS LE DELAI
DINTERVENTION
DONT ETRE COURT

EN CONCLUSION
L'EXAMEN CLAIR ET PRECIS
DE LA WICTIME PERMET:

= DE DEFINIR LES ACTIONS
A METTRE EN CELMNRE
DANS L'OCRDORE DURGENCE
AFIN DE SECCLRIR
EFFICACEMENT.

- DE TRANSMETTRE
ALX SECOURS SPECIALISES
LEES DOMMEES NELCESSAIRES
A UNE ORGANISATION JUDICIELISE
DE LELIR INTERVENTION.

RENDEZ-OUS
ALl PROCHAIN YOLET
Ol NOUS PARLERONS DE

ALERTER
ol PLTET
FAIRE ALERTER !
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